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Communiqué de presse

Conférence de presse

Semaine universelle œcuménique 

pour l’unité des chrétiens

Conférence de presse mardi 22 janvier à 11h
Maison diocésaine (12 Place Lavalette à Grenoble)
à l’occasion de la 100e semaine internationale 
pour l’unité des chrétiens

Les responsables des principales Eglises chrétiennes (catholiques, pro-
testants, orthodoxes, arméniens) présentes sur le territoire isérois ren-
contrent les journalistes de la presse écrite et des médias audiovisuels à 
l’occasion de la 100e semaine de prière pour l’unité des chrétiens (du 
18 au 25 janvier).
Ce sera l’occasion d’une rapide présentation de ces Églises dans la ré-
gion et d’un exposé de la réalité du dialogue entre chrétiens instauré 
depuis de nombreuses années et soutenu par l’ensemble des respon-
sables des Églises chrétiennes.
A l’issue de cette conférence, vous pourrez rencontrer la centaine de prê-
tres et de pasteurs réunis pour un temps de convivialité autour de l’apéri-
tif et du traditionnel repas pris en commun à la Maison diocésaine.

DOSSIER DE PRESSE DISPONIBLE SUR www.diocese-grenoble-vienne.fr

La semaine œcuménique internationale de prière pour l’unité des chré-
tiens fête cette année ses 100 ans d’existence, du 18 au 25 janvier 2008
Chaque année, entre le 18 et le 25 janvier, la Semaine de l’Unité est 
l’occasion pour les chrétiens des différentes Églises de prier ensemble, 
de se rencontrer et de réfléchir à ce qu’est le mouvement œcuméni-
que, à ce qu’il signifie pour les Églises et pour chaque chrétien.
Le « Mouvement œcuménique » est né au début du XXe siècle, même 
s’il a été précédé par de nombreuses démarches déjà orientées vers 
l’unité entre chrétiens.
Il s’est développé et s’exprime à travers de multiples contacts, recher-
ches, dialogues, actions concertées, animés par une foule d’acteurs de 
toutes confessions chrétiennes et dans le monde entier.
Dans le département de l’Isère de très nombreuses rencontres sont or-
ganisées : temps de dialogue, moments de prière, réflexions et débats, 
dans un réel esprit fraternel. A Grenoble, le principal temps fort de ren-
contre et de prière aura lieu le jeudi 24 janvier à 20h30 au Centre œcu-
ménique Saint-Marc (Avenue Malherbe).

Le détail de toutes les propositions en Isère sur www.diocese-grenoble-vienne.fr

CONTACTS PRESSE :
Mme Martine Deschamps (Déléguée catholique pour l’œcuménisme) 
04 38 38 00 47 ou 04 74 33 69 59
Pasteur Jean-Luc LEIBE (Eglise évangélique baptiste et président de la commission 
inter confessionnelle de Grenoble) 06 89 35 86 29 ou 04 38 70 05 63
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Relations entre 
les Eglises chrétiennes 

en Isère

Les relations entre membres des différentes Eglises sont anciennes, elles se sont établies 
dans des circonstances telles que la Résistance, les actions solidaires dans le monde 
ouvrier, les rencontres universitaires, le travail auprès des plus pauvres... 
Les relations officielles entre les responsables de ces Eglises sont venues ensuite, après 
le concile Vatican II.

I• Des lieux de rencontres pour les responsables d’Eglise 

A Grenoble, à Vienne et à Villefontaine se réunissent des commissions 
interconfessionnelles. Elles rassemblent des responsables d’Eglises : prêtres, dia-
cre ou laïcs catholiques mandatés par l’évêque, prêtres orthodoxes, arméniens 
et pasteurs. Ce sont des lieux d’échanges, de prière. 

Ces commissions soutiennent la préparation des prières de la Semaine de prière 
pour l’unité des chrétiens, organisent parfois des manifestations : expositions 
bibliques, célébrations durant la Semaine sainte...

II• Lieux de collaboration, de dialogue, de témoignage

Les centres œcuméniques

A Grenoble, le Centre œcuménique Saint Marc est une copropriété de l’Egli-
se catholique et de l’Eglise réformée. La paroisse catholique de la Sainte Trinité, 
la paroisse anglicane et l’Eglise réformée cohabitent, y célèbrent leur culte do-
minical et y ont des activités paroissiales.

Le Centre œcuménique Poisat est géré par l’Eglise catholique et l’Eglise ré-
formée ; il accueille tous les 15 jours la communauté orthodoxe roumaine pour 
leur divine liturgie.

Le Centre œcuménique de Villefontaine est aussi une copropriété de l’Eglise 
catholique et de l’Eglise réformée.

Ces centres, en plus des activités propres à chaque Eglise, proposent des expo-
sitions, des conférences, des formations à l’œcuménisme, des temps de prière et 
des célébrations et sont ouverts aux activités des quartiers où ils sont implantés.
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Les sources d’informations œcuméniques

Radio chrétienne en France (RCF Isère) propose des émissions œcuméniques, 
informe de l’actualité œcuménique. Un représentant de l’Eglise réformée et un 
représentant de l’Eglise baptiste sont au conseil d’administration de la radio.

Le centre chrétien A la Source (8 rue F. Taulier Grenoble) fournit des infor-
mations sur la vie des Eglises (catholique, réformée, orthodoxe, baptiste, angli-
cane), propose des expositions.

Les groupes œcuméniques 

II existe de nombreux groupes bibliques ou de réflexion œcuméniques. 
A Grenoble, un groupe de jeunes entre 18 et 35 ans, dont les membres sont 
catholiques, réformés, baptistes, adventistes se rencontre régulièrement pour 
partager, prier prendre des temps de loisir. 
La collaboration œcuménique est réelle dans des associations telle que l’Acat 
(Association des chrétiens pour l’abolition de la torture), dans les aumôneries 
de prisons, d’hôpitaux, entre le Secours catholique et le Diaconat protestant...
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Programme

Semaine de prière pour l’unité des chrétiens

Du 18 au 25 janvier
Priez sans cesse -1 Th

¦ Vigiles en musique

Mardi 15 janvier
Semaine de prière pour l’unité des chrétiens • 20h • centre 
œcuménique Saint Marc - avenue Malherbe - Grenoble

¦ Veillée de prière

Vendredi 18 janvier
20h • temple de Bourgoin-Jallieu

¦ Temps de prière œcuménique

Samedi 19 janvier
18h • temple de Saint-d’Hérans

¦ Repas et célébration

Dimanche 20 janvier
10h-17h •  temple de Vienne

¦ Veillée de prière

Lundi 21 janvier
20h • Centre œcuménique de Villefontaine

¦ Repas prêtres et pasteurs

Mardi 22 janvier
Maison diocésaine de Grenoble
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¦ Veillée de prière

Mardi 22 janvier
20h • Centre œcuménique de Villefontaine

¦ Veillée de prière

Mercredi 23 janvier
20h • Centre œcuménique de Villefontaine

¦ Célébration œcuménique

Jeudi 24 janvier
20h30 • Centre œcuménique Saint-Marc - Grenoble

¦ Veillée de prière

Jeudi 24 janvier
20h • Centre œcuménique de Villefontaine

¦ Veillée de prière

Jeudi 24 janvier
20h30 • église de Saint-Etienne de Saint-Geoirs

¦ Veillée de prière

Vendredi 25 janvier
19h-20h30 • église Jean XIII - Chavanoz

¦ Veillée de prière

Vendredi 25 janvier
20h • Centre œcuménique de Villefontaine

¦ Veillée de prière

Vendredi 25 janvier
20h30 • église des Abrets
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L’Eglise catholique

Le diocèse de Grenoble

Un évêque : 
Mgr Guy de Kerimel

Deux vicaires généraux pour le seconder : 
P. Michel Ferradou et P. Bertrand de Courville 

47 paroisses
246 prêtres au service du diocèse
environ 550 lieux de culte
9 monastères 

Petit historique

Au IVe siècle, Grenoble, qui s’appelle alors Gratianopolis, devient le 
siège d’un évêché avec saint Domnin comme premier évêque.

Les grandes figures

Puis, le diocèse de Grenoble voit naître ou s’établir de nombreuses 
communautés et de grandes figures religieuses. En 1084 saint Bruno 
s’installe avec l’accord de saint Hugues, évêque de Grenoble, en 
Chartreuse et fonde l’ordre des Chartreux. 
Saint Hugues est lui-même connu pour avoir libéré l’Eglise du pou-
voir séculier, et considéré comme le véritable fondateur du diocèse 
car il en fixe le territoire. Il fonde aussi le monastère de Chalais.
Après l’adhésion massive de la population dauphinoise aux idées 
protestantes pendant la Réforme, l’évêque Etienne le Camus réforme 
le diocèse au tournant des XVIIe et XVIIIe siècles. 
En 1815, la cathédrale Notre-Dame accueille l’ordination du curé 
d’Ars, fait patron de tous les curés du monde par Pie X en 1905.

La configuration actuelle

Au moment de la Révolution française, le diocèse de Grenoble se cal-
que sur le département et prend sa forme actuelle.
Un grand évènement diocésain survient en 1903 avec l’expulsion des 
Chartreux (qui ne reviendront qu’en 1940) mais aussi au moment 
de la séparation de l’Eglise et de l’Etat en 1905. L’évêque de Greno-
ble dut créer le Denier du culte pour remplacer le salaire auparavant 
versé par l’Etat aux prêtres. C’est à partir de cet instant que l’Eglise ne 
peut plus compter que sur la générosité des fidèles.
Le XXe siècle est une grande période de constructions diocésaines : la 
basilique du Sacré Cœur, les séminaires et les églises nouvelles. Elles 
sont construites avec un nouveau matériau, le béton armé, pour sui-
vre l’expansion démographique de Grenoble.  
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Les Eglises Protestantes

I• Les Eglises membres de la Fédération protestante de France

L’Eglise réformée (ERF) - Grenoble

Présente depuis 1561 sur Grenoble, l’Eglise réformée en Isère compte 4 lieux 
de cultes, avec 6 pasteurs : Grenoble, Voiron, Bourgoin-Jallieu, Trieves-Mathey-
sine. Elle rassemble 5 700 familles. 
Elle dispose de plusieurs services tel que le Diaconat protestant, les aumône-
ries de prison, d’armée, d’hôpital.

La théologie réformée met plus particulièrement l’accent sur la souveraineté de Dieu. 
Celle-ci n’atteint pas à la liberté et à la responsabilité du chrétien, bien au contraire : ayant 
reçu en Jésus-Christ l’assurance de son salut, et se sachant accepté par grâce, il n’en est 
plus libre pour conduire sa vie de manière responsable, conciliant recherche de Dieu et 
engagement dans la société. La souveraineté de Dieu implique en même temps la relativi-
sation de tous les pouvoirs humains, qu’ils soient religieux ou politiques.

C’est le laïc Jean Calvin (1509-1564), convertit à la Réforme vers 1533, qui devient le prin-
cipal architecte des Eglises réformées en France et en Europe. Son ouvrage principal est 
l’Institution de la religion chrétienne (1536).

L’Eglise réformée de France (ERF) actuelle est née en 1938 de la réunion de ses courants 
libéraux et orthodoxes qui s’étaient organisés en diverses unions à l’occasion de la sépara-
tion des Eglises et de l’Etat français en 1905. D’autres communautés d’origine méthodiste 
et libriste ont aussi rejoint l’ERF à ce moment-là. Ses origines sont en fait beaucoup plus 
anciennes, dans la mesure où le protestantisme réformé existe depuis les origines de la 
Réforme. Elle ne se réclame pas d’une confession de foi unique : il appartient à chaque 
Eglise de dire sa foi dans l’actualité et le contexte qui sont les siens. Cette acceptation 
des différences rejoint le souci des réformés de préserver en leur sein un réel pluralisme 
théologique.

L’ERF fonctionne sous le régime synodal presbytérien. Elle est une hiérarchie d’ensemble. 
Les décisions sont prises d’abord localement, puis régionalement et ensuite nationale-
ment. Elle ne reconnaît aucun magistère en son sein.

L’Eglise réformée de France est membre et co-fondatrice de la Fédération pro-
testante de France. Elle est, par ailleurs, aussi membre de l’ARM (Alliance réfor-
mée mondiale) et du COE (Conseil œcuménique des Eglises).

Eglise réformée : 2 rue Joseph Fourier - Grenoble
04 76 42 29 52
Site Internet : www.protestants.org
Site Internet de l’ERF : www.eglise-réformee-fr.org
Site Internet de la Fédération protestante de France : www.protestants.org
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L’Eglise baptiste (FEEB) - Echirolles

Implantées en Isère depuis 1960, les églises de la fédération baptiste de France 
(130 lieux de culte sur le territoire) comptent 3 lieux de culte en Isère : Greno-
ble, Vienne, La Tour du Pin. Ils rassemblent environ 150 personnes.
Notons ainsi, la présence d’un aumônier aux armées.
Ils sont présents dans de nombreuses actions caritatives et citoyennes en Fran-
ce au travers de l’ABEJ et du commerce équitable (SEL).

Les baptistes restent peu nombreux en France, où ils représentent un peu moins de 40 000 
fidèles ; on peut estimer à environ 125 millions le nombre des baptistes dans le monde. 
Parmi eux, les 4/5e sont représentés au sein de l’Alliance baptiste mondiale.
Majoritairement engagés dans le dialogue interconfessionnel et œcuménique, les baptis-
tes n’en maintiennent pas moins, en général, un fort sens de l’évangélisation. Sur cette 
base, leur congrégationalisme les expose à un pluralisme d’options. Le baptisme présente 
un kaléidoscope théologique assez fascinant.

Le baptisme se rattache au christianisme protestant, dont il est une des branches les plus 
actives. Il puise sa source dans deux courants de la Réforme du XVIe siècle. Le premier 
courant est constitué par l’anabaptisme, qui pratique le baptême des convertis et prône la 
séparation des Eglises et de l’Etat. La seconde matrice est le puritanisme anglais, dans sa 
version séparatiste, qui conteste au XVI-XVIIe siècles la synthèse de l’Eglise d’Etat au nom 
de sa conception de l’Evangile et de l’Eglise, voulu comme un corps d’assemblées locales 
autonomes (congrégationalisme). Parmi les figures, citons le pasteur Martin Luther King.

Eglise baptiste :137 cours Jean Jaurès - 38130  Echirolles
04 76 47 53 99
www.eglisebaptiste.org

Pasteur : Jean-Luc Leibe

L’Eglise adventiste (UFA)

Né vers 1884 et organisé en Eglise en 1863 aux USA, l’adventisme est présent 
en France depuis 1874, et reconnu en 1918. Il compte 33 000 fidèles et 110 
lieux de cultes. (14 millions  de fidèles dans le monde). Membre de la FPF de-
puis 2006.

Eglise adventiste : 28 rue Léon Jouhaux - Grenoble

Pasteur : E. Romano
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L’Eglise espace francophone (CEEF) - Giers

L’assemblée chrétienne évangélique (ACE) « Vie Nouvelle » à Gières est née 
à la fin des années 1980 du désir de diverses familles d’avoir un témoignage 
chrétien dans l’agglomération grenobloise. Elle fait partie d’un rassemblement 
d’églises, la CEEF (Communion des églises de l’espace francophone : créée en 
1996 et membre actuel de la FPF, elle compte 26 églises membres et plus de 
soixante pasteurs et responsables d’œuvres chrétiennes. Seule présente sur 
l’Isère (2 autres églises en Rhône-Alpes : Chambéry et Valence), la communau-
té chrétienne à Gières est composée d’une quinzaine de familles. 

En dehors du domaine de la formation chrétienne et de la mission, la participation active 
à la vie de la cité est aussi une priorité pour les églises de la CEEF. Pour ce faire, plusieurs 
associations culturelles locales en France ont été créées, pour permettre de développer 
en particulier l’entraide en collaboration étroite avec les banques alimentaires ou autres 
organismes. La confession de foi chrétienne de la CEEF s’inspire de celles issues des conci-
les d’églises des quatre premiers siècles, de la Réforme du XVIe siècle et plus proche, la 
Fédération évangélique de France.

Contact : Pasteur Serge Krivobok
04 76 77 33 91
E-mail : Serge.Krivobokjf-grenoble.fr
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II• Les autres Eglises protestantes

Les Eglises évangéliques  

Le protestantisme évangélique est un mouvement trans-dénominationnel. 
C’est-à-dire que l’on peut être dans l’Armée du Salut, anglican, baptiste, réfor-
mé, luthérien, membre d’une Église libre, presbytérien, pentecôtiste, ou charis-
matique et se retrouver dans cette mouvance qui rassemble sur le plan mon-
dial entre 500 et 800 millions de fidèles. C’est 1% de la population française. 

Il est présent au travers de plus de 25 églises locales sur l’agglomération gre-
nobloise. Elles rassemblent approximativement 5000 membres adultes et sym-
pathisants.

Elles appartiennent à diverses fédérations, telles que : 

- Fédération protestante

- Fédération évangélique de France

- Fédération des assemblées de Dieu françaises

- Fédération des Églises du plein Évangile de France
etc. 

Elles sont très actives sur le plan cultuel et culturel.

La Pastorale évangélique grenobloise représente, par le biais de ses pasteurs, 
plus d’une soixantaine d’associations loi 1901 et 1905, une radio, deux librai-
ries, plusieurs centres de vacances, plusieurs associations d’étudiants sur le 
campus, deux organismes de formation théologique, des associations caritati-
ves, diverses associations de jeunesses, etc.

Elles sont très dynamiques, travaillent sur des projets communs régulièrement, 
et se rencontrent souvent par le biais de leurs pasteurs.

Les derniers événements communs organisés par la Pastorale évangélique 
grenobloise

• Le dimanche 28 octobre 2007
Un culte en commun ouvert à toutes les Eglises protestantes évangéliques 
locales de l’agglomération
Tous les Grenoblois étaient les bienvenus

•  Une exposition pendant tout le mois d’octobre au Centre chrétien
d’information « La Source » sur le thème : Qui sont les protestants
évangéliques ?

Président actuel : Pasteur Patrice Alcindor
04 76 45 71 46 
patrice.alcindor@tele2.fr
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L’Eglise anglicane

En Isère la seule église anglicane se trouve à Grenoble. Elle fut établie par 
l’église anglicane de Lyon, suite à la demande des personnes anglicanes qui 
s’étaient installés à Grenoble après les Jeux olympiques. 
Elle se réunit au Centre œcuménique Saint Marc, qu’elle partage avec des pa-
roisses catholiques et reformées. 

L’association de l’Eglise anglicane de Grenoble a une soixantaine de membres 
(plus une vingtaine d’enfants), de tous âges et d’une douzaine de nationali-
tés (par exemple Royaume-Uni, Etats-Unis, pays d’Afrique et d’Asie), y compris 
une dizaine de Français. Elle est très œcuménique, puisque les membres sont 
issus de beaucoup d’Eglises anglophones (par exemple anglicane, catholique, 
baptiste, réformée, indépendante, pentecôtiste, évangélique), unis par une foi 
commune en Jésus et par la langue anglaise. Elle travaille en partenariat avec 
les autres Eglises chrétiennes de Grenoble, et vise les anglophones de l’agglo-
mération.  

La communion anglicane s’est développée en trois phases. La première fut le schisme entre 
l’Eglise d’Angleterre et celle de Rome, en 1534 sous le roi Henri VIII.
A la mort d’Henri VIII, L’Angleterre fit un bref retour sous le giron romain avant de s’écarter 
de nouveau au tout début du XVIIe siècle.

La seconde phase résulta de la colonisation britannique des Etats-Unis, du Canada, de la 
Nouvelle-Zélande et de l’Afrique du Sud. Suite à cette expansion qui survint essentielle-
ment entre le XVIIe et le début du XIXe siècle.

Enfin, la troisième phase de développement de la communion débuta vers la fin du XVIIIe 
siècle. Les églises d’Angleterre, d’Irlande, d’Ecosse et du pays de Galles ainsi que les jeunes 
églises des nouveaux pays envoyèrent des missionnaires aux quatre coins du monde pour 
y établir des paroisses anglicanes.

L’Eglise anglicane est présente dans toutes les régions du monde. Celle-ci, s’ex-
prime dans plus de cent langues différentes, et sur les quelque 70 millions 
d’Anglicans, quelque 3,5 millions sont d’expression française.

Eglise anglicane
Centre Saint Marc - avenue Malherbe - Grenoble
04 76 25 33 79
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Les Eglises orthodoxes

Les communautés grecques et russes sont implantées depuis très longtemps 
dans le département. L’ouverture des frontières à l’est de l’Europe a fait gran-
dir les communautés roumaine et serbe et a aussi permis qu’elles aient un 
prêtre pour les accompagner.

Paroisse grecque Saint Georges  

Communauté hellénique orthodoxe de Grenoble
3, rue général Mangin - 38100 Grenoble
Père Gérasimos Skartsis, archiprêtre
Contact : Basile Zambalas 04 76 25 45 51
Divine liturgie tous les dimanches - 10h - 11h45

Cette communauté a été fondée dans les années 1922-1925 par les Grecs 
arrivant d’Asie Mineure.

Leur première église se situait rue Servan - rue Bayard jusqu’en 1932. 
En 1956, l’église Saint Georges actuelle était inaugurée, construite par les 
membres eux-mêmes.

La communauté grecque de Grenoble et des environs compte aujourd’hui 
plus de 650 familles où l’un des deux conjoints est d’origine grecque.

Paroisse grecque Saint Alexandre

73, rue du Réveil - 38230 Charvieu-Chavagneux
Contact : Pierre Dhimoïla - 19 bd Léon Gonthier - 38230 Pont de Chéruy
Divine liturgie tous les dimanches matin

Paroisse russe de la Résurrection 

5, avenue de Vizille - 38000 Grenoble

Paroisse roumaine de Tous les Saints

Centre œcuménique de Poisat 
place Georges Brassens - 38320 Poisat

Paroisse serbe Saint Cyrille et Méthode

N’a plus de prêtre actuellement.



contact presse : Martine Deschamps - 04 38 38 00 47 - 04 74 33 69 59  p 15

L’Eglise apostolique 

arménienne

Paroisse de Grenoble et des environs 

Eglise Saint Augustin
1, rue Dupleix - 38000 Grenoble

Prêtre : père Garabed Haroutouynian

Dans l’agglomération de Grenoble, il y a environ 600 familles 
d’origine arménienne.

Paroisse Saint Nichan 

Place du 24 avril 1915 - 38230 Charvieu-Chavagnieu

Prêtre : père Garabed Haroutouynian


